


















































































































































































































































































TABLEAU RÉCAPITULATIF DÉS RECHERCHES PRÉHISTORIQUE dans les TERRASSES DU FLEUVE CONGO à LÉOPOLDVILLE

Rives du fleuve  Congo et les îles du Pool.
Des pierres taillées, pour ainsi dire erratiques, se rencontrent un peu partout, soit à fleur de terre, soit à faible profondeur, sur une
longueur de 15 km. environ, le long du rivage. Mais le travail a été particulièrement intense sur les îles et à trois autres endroits

à proximité de l’eau, où s’étendent de véritables ateliers préhistoriques. Industrie généralement fruste.

Niveaux
Préhist.

TERRASSE DE 5 m. TERRASSE DE 9 m. TERRASSE DE 15m. (Plaine de
Lemba)

Niveau
Supérieur.

de 60 cm.
environ à 3.50
m. d'après les
coupes.

COUCHE HUMIQUE.
Quelques grosses pierres à base
plate et lisse. Parfois des pierres
rondes.
Un très grand nombre de
tessons de poterie, têtes de
pipes etc.
Quelques belles pièces de
poterie bien conservées et
décorées de simples traits
ou figures géométriques.
D'après leur petitesse ces pots
ne pouvaient pas avoir une
destination immédiatement utile.

SABLE BRUN • FAIBLEMENT ARGILEUX.
Pots en terre brune, placés dans des fosses
creusées. Les fosses en effet, ainsi que les pots
sont remplis d'un limon humique légèrement
plus foncé que l’ argile environnante. Le limon
qui rem-plit les pots est intimement mélangé à
des menues particules de charbon de bois.
Souvent vers le centre on trouve un noyau de
terre cuite. Il y a des traces d'une décoration
rectiligne, mais très effacée. Les industries
qu'on trouve dans le sable blanc qui surmonte
par endroits le sable brun argileux sont
sensiblement les mêmes que celles qu'on
rencontre dans le sable blanc de la terrasse de
15 m. Ateliers de taille -Pièces de petites
dimensions

SABLE BRUN-
ou BLANC surmontant le grès
polymorphe à profondeur très variable.
a. Vers le centre de la coupe. (Sable
brun)
Poterie ancienne, richement décorée.
Dalles en grès rouges. (roche non
locale)
b. A la base.
Niveau riche en pierres taillées,
reposant sur le grès.

Niveau vers Ie
centre de la
coupe.

ARGILE  BRUNE.
Quelques gros éclats à
tranchant, mais le dos finement
retouché.
Une pièce garnie d'une série de
dents très fines, qui cessent vers
le milieu.
Les autres pièces très
nombreuses, généralement de
petite taille.

SABLE BRUN ARGILEUX.
Une dizaine de bifaces plates et de grande
taille. Quelques flèches à pédoncule.

SABLE BLANC
le long des rivières et remplissant les
dépressions.
a. A faible profondeur,
pierres taillées, généralement petites
dimensions.
Observation.
Un seul endroit dans la plaine a fourni
des tessons de poterie, associés à de
nombreux éclats de pierre,
préhistoriques.
b. A la base ( côté Est de la plaine )
Pierres taillées sur le banc de grès
tourbeux. Profondeur variable. Niveau
assez riche en industries.

Niveau
inférieur.-

ARGILE PANACHÉE -
FORTEMENT KAOLINEUSE.
a. SOMMET.
Pièces souvent complètement
bifaces, et très régulières.
NIVEAU TRÈS RICHE-
Observatton.
Dans l'argile kaolineuse et
reposant sur le banc de grès
polymorphe, une pièce en ivoire
- dent d'Hipopotame -
entièrement travaillée et
retouchée comme une pierre
taillée.
b. SABLES DE BASE
Niveau quelques fois fouillé,
mais sans résultat.

ARGILE PANACHÉE A NODULES
ROUGES.
a. SOMMET.
Industrie très riche présentant les formes les
plus variées.
La finesse du travail est parfois poussée à
l'extrême.
b. SABLES DE BASE ET GRAVIERS
Quelques indications incertaines.

ZONE ARGILEUSE LIMITANT LA
PLAINE DE LÉOPOLDVILLE.
a. ARGILE BRUNE.
Quelques pierres taillées d’un travail
remarquable, vers le sommet. Une
hache polie.
b. ARGILE PANACHÉE A
NODULES ROUGES.
Pierres taillées. Niveau extrêmement
riche.
REMARQUE. Concernant la terrasse
de 15 m. Monsieur J. Lepersonne, Chef
du service de Géologie à Léopoldville,
fait la remarque suivante: Les niveaus
de sable brun et de sable blanc résultent
vraisemblablement de remaniements
récents par ruissellement, par des cours
d'eau divagants et par le vent. Il serait
donc à considérer comme d'âge plus
récent que la terrasse de 15 m. , cet âge
ne pouvant d'ailleurs être déterminé
dans l'état actuel de nos connaissances.
L'argile brune est vraisemblablement un
dépôt en place de la terrasse de 15 m.
mais sa partie supérieure peut avoir subi
de remaniements récents. L'argile
panachée est à considérer comme un
niveau en place de la terrasse de 15 m.
Elle surmonte un niveau de gravier,
mélangé à du sable argileux, formant la
base de la terrasse.


























































